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Cher journal,


Je prends ma plume en cette belle nuit ensoleillée, après une belle après midi chaudement remplie par une mise à jour en perfect combo entre mon Nexus S et la configuration de mon petit nacces au grand nainternet, avec un beau plat principal de spaghettis de logs dont le classement vertical reste en suspend, le tout arrosé comme il se doit de thé vert, mon dealer de maté ayant décidé d'augmenter subitement ses tarifs, je suis resté au thé vert ; pour partager avec toi quelques mots sur ce bureau de merde qu'est GNOME shell. Oui je sais ce fût long ... :-) Voilà avec cette pré-introduction, va suivre une très longue introduction, mais toutes et tous le savons, rien de mieux qu'une longue entrée en matière puis une chute brutale. Le reste, au milieu, on s'en fout un peu ...


Introduction


Je sais aussi que c'est pas avec des journaux comme ça que mon karma va augmenter, mais tantpix. Alors voilà, il semble de notoriété acquise que Gnome3 saynul, ça fait rien qu'embêter l'utilisateur à pas vouloir être configurable, laid et pas ergonomique pour un sous. Moi qui suis Kde-iste depuis mon début, et qui ai eu la chance de commencer avec une distribution, auparavant célèbre, m'ayant permis d'apprécier aussi tout les bureaux (quant je dis apprécier ce n'est pas seulement respecter, c'est vraiment aimer leurs usages, aussi dans leurs différences, leur diversité), je revenais toujours à KDE parce que : konqueror, le gestionnaire qui roxait les anus de maman ours à permettre le glisser déposer entre un coin ssh, un coin ftp, un coin local et un coin smb, le tout dans une seule fenêtre du gestionnaire de fichiers. Qui m'a permis de découvrir les KIO parts. Et sa konsole... haaa la konsole :-)  Aussi le plaisir de se faire une configuration aux petits ognions, tel un unix avec un vrai cde, mais à la puissance 10 et moderne, mais je ne le savais pas tout ça, ignare que j'étais. Les services menus faciles, et tout ce qui rendait Kde largement au dessus des autres pour tout les esthètes du bureau et aussi pour tout ceux cherchant à gagner en temps et confort lors de manipulations en graphiques. 


Gnome. Ha gnome, son set d'icone affreux, son gestionnaire de fichiers à pleurer sa mère, et malgré tout sa simplicité, et son efficience. Plus une palanquée d'applications d'un fort beau gabarit. Gnome 2, un truc, à chaque fois que tu le lances tu te dis "ouhai c'est vraiment chouette", et à chaque fois que tu reviens sur kde tu te dis "oufff".


Aujourd'hui il est donc de notoriété, et à la mode, de dire Gnome3 et gnome-shell, say que des merdes en barre. Un exemple pris au hasard du web :


Bonjour !

Depuis quelque jours, gnome 3 arrive dans les mises à jour de Debian. J'ai eu beau tenter de repousser la date du apt-get update, je l'ai fait. 

C'est pourri !

Plus de 'panel' en haut, juste une barre noire que l'on ne peut pas changer. On ne peut RIEN y ajouter. Les paramètres sont ceux d'avant, il y a moins de menus qu'avant (donc certaines choses sont inchangeables).

Le bon vieux ALT+TAB permet de switcher entre les types de fenêtres. Donc les terminaux vi,python,gcc, tous à la même enseigne.

On peut toujours bouger les fenêtres, mais l'optino 'disable mouse when typing' dure 3000ans. On doit donc attendre 40000 ans après avoir tapé quelque chose pour pouvoir changer de terminal.

Le plus scandaleux restant le bureau, on ne peut RIEN y faire. Il est vide, avec un fond d'écran bizarre (il m'en a mis un ancien d'il y a trois semaines, mal cadré) et on peut s'amuser à rager en cliquant des deux boutons partout dessus, ça ne fait RIEN.

C'est donc super pour rager.

Vous allez me dire, 'oui, mais y'a le mode fallback avant de se loguer pour revenir à l'ancien thème'.

FAUX!!!!!!!!!!!

C'est un mélange de vomi, d'ancien thème, d'un peu d'icônes sur le bureau et de chair d'orc en décomposition.

Et vous vous en pensez quoi ?  :)



Bon, j'avoue tout, je ne l'ai pas pris tout à fait au hasard, disons plutôt dans un panel pris au hasard, j'ai choisi celui là :p Sans vous donner le lien, car le but n'est pas de mettre l'opprobe sur ce pauvre malheureux, qui visiblement fait parti des grands cadors, et d'anonymous (ou de ...) ! Attention, il peut riposter, ces gens là , ça vous défonce en un rien ! Donc comme je n'ai ni l'envie de lui jeter la pierre ni l'envie de me retrouver dans une cours de recrée, vous comprendrez que je ne donne pas le lien de ce fil, pourtant savoureux.


Bon, bon, bon. Je vous propose un petit retour dans le passé, plutôt. Nous sommes à Boston, cette belle (parait il) ville de la côte est des USA, réputée (pour moi) par une véritable électrisation de la scène house à la fin des années 80, très hardcore, proche de l'indus et des usines, quant les anglais se demandaient encore à combien de tours faire tourner leur galette de Blue Beat oulalala malheur cet artcile wikipédia, faut faire quelque chose!... 


Nous sommes donc à Boston, en 2009. S'y déroule le Gnome Summit. C'est un moment clef, un moment charnière. GTK3 commence à avoir de la gueule, Xinput refait son boutot correctement. Pour mémoire Xinput2 est issu du projet Xorg et s'apprête à prendre en charge le multi -touch et le multi-input. Haaa que de fil à retordre, vu le cassage complet avec Xinput1. Parait il... Le serveur Xorg est en version 1.7 et c'est une belle conjonction pour que GTK3 s'occupe de Xinput2, cette nouvelle glue...


Avec le recul, on pourra apprécier le "travail sur l'API pour présenter une fonctionnalité complète de gestion des thèmes et de la personnalisation totale du futur Gnome3".... Ne vous étranglez pas, vous avez bien lu. Il s'agit d'un travail fait en commun avec le défunt TrollTech, avec la bibi Qt. Il y a tout aussi fort avec les "activités" ("où vous pouvez lancer une application, ouvrir un document, etc" : c'est ce que Gnome appele des activités, à ce moment là) rassurez vous de suite...


Clutter avait déjà explosé les compteurs en s'exposant sur Meego, et pas mal de monde (dont moi, mais juste on s'en fout :p) trouvait absolument génial cette manière de gérer les bureaux virtuels, le dernier truc qui manquait à Kde (heu, à mon goût, hein, saytou : la pierre manquante à mon super bureau kde était là, toute prête! mieux que dans mes rêves :p). Il y avait un potentiel intéressant, à la fois en terme d'idées et surtout en terme de gros code qui tache. 


Novell, quant à lui, avait fini ses tests d'utilisabilité en étudiant au microscope les réactions des utilisateurs lambdas, qui tels des rats de laboratoires, étaient écoutés sans parole (l'histoire ne dit pas si les users ne savent pas s'exprimer ou si les dev ne savent pas écouter, on s'en fout, ça marche comme ça) Plus précisement, Novell avait financé cette étude auprès d'une boite Allemande spécialiste de l'ergonomie logicielle. Enfin, ... parait il :) Canonical, de son côté, avait développé Notify-OSD, un biniou d'unification des notifications. Que ça tombait bien, encore. Redhat arrive en poids lourd et exprime sa volonté de s'impliquer à temps plein dans Gnome3. 


Conjonctions technologique, de travaux, de soutiens, ... Une bien belle année, 2009. À propos de techno, empathy commençait lui aussi à roxoriser, et l'idée saugrenue de détacher le portefeuille de contact de toutes les applications, pour le partager entre toutes est venue comme ça, certainement un soir de beuverie (on me fait signe que non...). Dessous, dans telepathy c'était encore un peu la foire d'empoigne, jetons un voile pudique sur cette partie là... Pour finir avec un tour non exhaustif des technos qui venaient d'atteindre un stade final de développement, il serait dommage de laisser de côté GOI (Arrrr Nein, ce nest pas ça!) G.Object Introspection, un truc, on dit framework, permettant aux développeurs feignants (sic) d'attacher facilement leur projet en Java, Javascript, C++ et Python. Un peu plus qu'un frameworkeuh cependant, puisqu'il s'agit de conversion vers C. Permettant ainsi à des javeux de donner leur class javasaybien {...} à manger à Gnome. Pouf, magique.


Ejecté Orbit, éjecté aussi la configuration complète des thèmes (bien que n'entrant pas en contradiction avec la philosophie de Gnome au sujet des options des applications) et éjecté deux trois autres trucs, dont on a tous oubliés les noms aujourd'hui :p on me fait signe que non, pas vous :p)  


Corpus


Vincent Untz, qui était alors responsable de parution pour le projet Gnome, s'exprimait à Boston en ces termes : 


Bien entendu, Gnome Shell modifiera beaucoup l'expérience utilisateur. Lors de changements aussi importants, il y a toujours des mécontents qui trouvent l'ancienne version de meilleure qualité. Cependant ce ne sera pas parce que la nouvelle version est mauvaise que ces gens seront mécontents, mais à cause de leurs habitudes (il pourrait y avoir de petites régressions ici et là, il y en a toujours avec le développement logiciel, mais une régression majeure serait disqualifiante pour cette version). Pour nous, rendre Gnome 3.0 si bon que les gens lâcheront leurs habitudes sans hésiter est un défi.



Expérience


Gnome3 : tu l'ouvres la première fois, c'est calme, c'est aéré, c'est propre, doux, et intuitif. Tu rentres une fois ton compte Google, et tout est configuré : messagerie, calendrier, contacts, discussion instantanée audio et vidéo. Les bureaux sont en "grille", c'est agréable à utiliser, et rapide. La boite à miniature ne contient que l'essntiel : le matériel (et la conf système ainsi que la disponibilité réseau). Le tout est très léché. Pourquoi vouloir changer ? Pour moi, ça a été peut être un peu plus facile puisque je ne nierai pas que mon kde était configuré sur une ergonomie très proche (difficile de nier : y a des preuves en formes de screenshots partout) Il est possible de se configurer la souris et le pavé tactile maintenant (bon, il y a encore des détails, comme le fait que par défaut le "taper" à deux doigts c'est le click droit, ce qui est historiquement un non sens : le "deux doigts" ayant toujours été, sur les souris à deux boutons, l'émulation du bouton du milieu, et non un deuxième bouton droit). Et bien sûr nous ne sommes pas dans le même monde que KDE, qui permet de se configurer absolument tout extrèmement finement, jusqu'à la milli-seconde de temps de réaction de la souris. Mais c'est pas comparable, ce n'est plus comparable, les deux mondes sont trop disctincts aujourd'hui. A noter cependant que Gnome-Shelle adopte une autre "kde attitude" en étant entièrement maitrisable au clavier (à part quelques boites d'entrées qui ne comprennent pas encore tab), tel que kde3 le proposait. Là doivent s'arrêter les comparaisons des mondes. Encore un petit effort du côté de la politique de jonglage entre applications : être prévenu passivement des nouveaux mails, c'est très bien, être prévenu passivement qu'on vient de cliquer sur un lien, c'est moins bien, surtout que la notification ne reste pas longtemps : pourquoi ne pas basculer sur le navigateur puisqu'une action vient d'être demandée ?


Conclusion


Le défi "si bon que les gens lâcheront leurs habitudes sans hésiter" est pleinement réussi. 


Suis je le seul ? Devant le déferlement de mécontemements, on pourrait le penser. Mais je pari que non ;-) Allez, un coup de gnome-shell, une extension gpaste, une extension auto-desktop (backporté dans votre distro préféré) , une extension de surveillance de la température cpu, on fait ensuite disparaitre le menu et la barre latérale du gnome-terminal, on admire le dock sur le côté qui s'adapte en taille au nombre de raccourcis présents, on se régale du bureau en grille et de la facilité de gestion des applications sur les bureaux avec les miniatures géantes de bureaux ;) De l'efficacité simple de Evolution. Embarquement. Vous êtes en première classe. Vers le soleil.



Si vous avez lu jusque là, bravo :p Si vous n'avez lu que corpus, expérience et conclusion : bravo aussi ;-) Si vous êtes développeurs Gnome, Merci. Et si vous êtes dévelppeurs Kde aussi (et moi, je viens de retouver une sérenité presque oubliée, celle vous faisant dire "hum, là ça va être difficile de changer")



*ce journal est honteusement pompé sur plein de sources. Non ?? Si j'vous jure !!
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